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Préface

Et si nous n’étions pas seulement les témoins d’une seule existence, mais les voyageurs d’un long périple à travers le temps et l’espace ?


 


La question des vies antérieures fascine l’humanité depuis des millénaires. Présente dans de nombreuses traditions spirituelles, de l’hindouisme au bouddhisme en passant par certaines écoles philosophiques occidentales, cette idée suggère que notre conscience ne s’éteint pas avec le corps, mais poursuit son chemin d’incarnation en incarnation.


Depuis l’Antiquité, des penseurs comme Platon et Pythagore évoquaient déjà le cycle des renaissances et la possibilité que nos âmes, en quête de perfectionnement, reviennent sur Terre pour achever un apprentissage. Mais cette croyance, autrefois cantonnée aux sphères religieuses et mystiques a progressivement interpellé des chercheurs et des scientifiques. L’essor du bouddhisme en Europe, notamment depuis le XXe siècle, a également contribué à sensibiliser un large public à la notion de réincarnation, en offrant une approche plus philosophique et accessible de ce cycle de renaissances.


 


Un questionnement qui traverse les âges.


Au XXe siècle, des psychiatres comme Ian Stevenson et Jim B. Tucker ont étudié plus de 3 000 cas d’enfants évoquant spontanément des souvenirs de vies antérieures. Certaines de ces descriptions étaient si précises qu’elles ont pu être vérifiées, jusqu’à inclure des détails sur des personnes décédées bien avant leur naissance. Certains, à peine capables de parler, décrivent avec précision des événements passés, donnent des détails intimes sur des personnes disparues ou identifient des lieux où ils n’ont jamais mis les pieds. Par exemple, James Leininger, un jeune garçon américain, racontait avec insistance être un pilote de chasse mort pendant la Seconde Guerre mondiale. Il donnait le nom exact de son porte-avions, connaissait des détails techniques précis sur les avions de combat et reconnaissait même d’anciens camarades du soldat dont il disait être la réincarnation. Sa famille, sceptique au départ, a retrouvé des preuves historiques confirmant ses dires.


Autre cas troublant : Shanti Devi, une jeune fille indienne qui, dès l’âge de 4 ans, affirmait avoir vécu dans une ville voisine sous une autre identité. Elle donnait des détails si précis sur sa « vie antérieure » – le nom de son ancien mari, la disposition de sa maison, les circonstances de sa mort – que des enquêteurs et même Mahatma Gandhi se sont intéressés à son cas. Lorsque la famille de la défunte a été retrouvée, ils ont confirmé avec stupéfaction que tout ce qu’elle racontait correspondait à la réalité.


Loin d’être des anecdotes isolées, ces récits s’intègrent dans un ensemble plus vaste de témoignages recensés par des chercheurs comme Jim B. Tucker, qui a poursuivi et approfondi le travail de Ian Stevenson. Grâce à ses études approfondies, il a permis de structurer et d’analyser ces cas sous un angle scientifique, posant ainsi une question essentielle : et si ces souvenirs ne relevaient pas de l’imagination, mais bien de fragments d’existences passées ?


 


En France, le psychiatre Christophe Fauré a consacré une large partie de son ouvrage Cette vie et au-delà (éditions Albin Michel) à ces questions. Il explore de nombreuses études scientifiques menées dans les pays anglo-saxons sur les expériences de mort imminente, les contacts avec des défunts et les souvenirs de vies antérieures. Sans imposer de croyances, il met en lumière les implications de ces phénomènes sur notre compréhension de la conscience et souligne que ces expériences remettent en question les postulats scientifiques actuels.


Fasciné par la rigueur et la profondeur de son travail, j’ai eu l’honneur d’inviter Christophe Fauré sur la scène du Grand Rex de Paris en juin 2023, lors de mon événement Expériences Extraordinaires, afin qu’il partage son éclairage sur la possible survie de la conscience au-delà de la mort et la question de la réincarnation. Devant une salle comble de 2 700 spectateurs, son intervention a suscité un immense engouement. Beaucoup sont repartis avec un nouveau regard sur l’au-delà, l’après-vie et sur les mystères de l’existence, ébranlés par ses explications et les recherches fascinantes qu’il a mises en lumière.


 


L’âme et le cycle des incarnations.


Mais alors, qu’est-ce que l’âme dans ce processus ?


Dans de nombreuses traditions spirituelles, l’âme est perçue comme une entité éternelle, une conscience pure qui traverse différentes incarnations afin de grandir et d’évoluer. Chaque vie serait ainsi une étape, une opportunité d’intégrer de nouvelles leçons et de réparer certains déséquilibres. Dans cette perspective, la réincarnation ne serait pas une simple répétition d’expériences, mais une quête de compréhension et d’élévation.


Le karma joue un rôle central dans ce cycle. Présent dans les traditions hindouistes et bouddhistes, il est souvent décrit comme la loi de cause à effet qui régit nos existences successives. Chaque action, chaque choix laisserait une empreinte qui influencerait nos incarnations futures, non comme une punition ou une récompense, mais comme une dynamique d’apprentissage.


 


Science et mystères de la conscience.


D’un point de vue scientifique, la nature même de la conscience demeure un mystère. Si la plupart des chercheurs adopte l’hypothèse selon laquelle elle émerge du cerveau, aucune preuve définitive ne vient confirmer cette théorie. Certains chercheurs explorent d’autres pistes, suggérant que la conscience pourrait exister indépendamment du cerveau, remettant en question nos conceptions actuelles de la réalité et de l’au-delà.


Dans cette même logique, certaines approches thérapeutiques modernes semblent permettre d’accéder à des souvenirs enfouis, qu’ils soient symboliques ou potentiellement liés à des vies antérieures. Le Dr Stanislav Grof, à travers ses recherches sur la respiration holotropique, a mis en lumière la capacité de l’esprit à explorer des mémoires profondes en état modifié de conscience. L’hypnose régressive, popularisée par des figures comme le Dr Michael Newton et le Dr Brian Weiss, propose d’accéder à des souvenirs d’autres existences, souvent avec des détails troublants qui résonnent fortement avec la vie actuelle du patient.


 


Expériences personnelles et mémoire cellulaire.


En ce qui me concerne, j’ai pu faire l’expérience de quelques-unes de mes vies antérieures par le biais de la mémoire cellulaire. Lors de séances étonnantes avec une thérapeute, je me suis connecté à des souvenirs d’une autre existence qui, de manière troublante, faisaient écho à ma vie actuelle.


Un exemple parmi d’autres : j’ai revécu une existence où, Protestant, j’ai péri lors d’une bataille, la croix à la main. Or, dans ma vie actuelle, bien que n’ayant aucun lien conscient avec cette période, j’ai fini par quitter Paris pour m’installer dans les Cévennes… à quelques centaines de mètres seulement d’un site où s’est déroulée une bataille historique ayant coûté la vie à de nombreux Protestants. Comme si, inconsciemment, quelque chose en moi me ramenait à cet endroit, à cette mémoire enfouie.


Si la réincarnation est encore débattue scientifiquement, la transmission de traumatismes et d’expériences à travers les générations a, elle, été démontrée par l’épigénétique. Des études, comme celles du Dr Rachel Yehuda sur les descendants de survivants de l’Holocauste, ont mis en évidence que le stress et les expériences vécues peuvent modifier l’expression des gènes et être hérités par les générations suivantes. Ces découvertes ouvrent une réflexion plus large : si nos cellules portent la mémoire du passé, qu’en est-il de notre conscience ? Se pourrait-il que certains souvenirs ne soient pas seulement transmis biologiquement, mais également d’une vie à une autre ?


C’est précisément cette frontière entre mémoire cellulaire et mémoire d’âme que l’histoire de Meik Reinhardt vient interroger.


 


Le témoignage bouleversant de Meik Reinhardt.


Meik Reinhardt nous livre un récit troublant, où les souvenirs qui surgissent ne semblent pas lui appartenir. Ce témoignage n’est pas un simple récit, mais une plongée intime dans l’une des questions les plus vertigineuses de l’existence : qui sommes-nous réellement ?


Au fil du temps, des images surgissaient, des sensations s’imposaient à lui, jusqu’à ce que l’évidence devienne impossible à ignorer : il revivait, encore et encore, des fragments d’une autre existence. Cette existence était celle de Jane Robinson, une femme ayant vécu à Carmel-sur-Mer dans les années soixante. Mais était-ce une illusion ? Une construction de l’esprit ? Ou bien un réel accès à une mémoire ancienne ?


Meik a mené une véritable enquête, cherchant des preuves tangibles de l’existence de Jane. Chaque découverte était un choc. Ce qu’il a trouvé a bouleversé sa perception du monde et l’a amené à une certitude : ce qu’il revivait n’était pas le fruit du hasard.


Ce livre est un témoignage d’une rare sincérité, mais c’est aussi une invitation. Car au-delà de l’histoire de Meik, il s’agit de nous interroger sur nos propres existences, sur les coïncidences étranges qui jalonnent nos vies, sur les impressions de déjà-vu, sur les liens invisibles qui nous relient à d’autres époques et d’autres lieux.


 


Et si nous portions en nous des fragments de vies oubliées ?


Et si notre âme, à travers ses multiples incarnations, cherchait simplement à comprendre qui elle est vraiment ?


Et si cette vie que vous vivez actuellement n’était qu’un épisode du grand feuilleton de votre âme ?


Une chance de dépasser ce qui vous entrave et d’évoluer, incarnation après incarnation, vers une compréhension plus profonde de votre être.


Alexandre Chavouet
Directeur de la collection 
« Rencontres Extraordinaires »






Notes de l’auteur

Les histoires que je partage dans ce livre sont le fruit d’une reconstitution minutieuse à partir de mes cahiers, où j’ai noté, tant bien que mal, ces dates et événements marquants. Parfois, mes écrits n’étaient que des dessins, des mots épars, des fragments d’émotions que j’avais du mal à exprimer pleinement. Mais avec le temps, j’ai rassemblé ces pièces, retraçant le fil de souvenirs intenses. Bien que chaque épisode soit issu de mon vécu, avec des preuves à l’appui, et que des personnes puissent en témoigner, je laisse à chacun la liberté de croire ou non à ce que je considère, en toute lucidité et sérénité, comme ma vérité. Mon but n’est pas de convaincre, mais de partager mes expériences en espérant qu’elles vous amèneront à y réfléchir à votre manière.






Prologue

Chers lecteurs, avez-vous déjà ressenti une impression de déjà-vu, comme si le temps lui-même vous invitait à remettre en question ce que vous pensiez savoir ?


Je m’appelle Meik, j’ai trente-cinq ans et ma vie a été marquée par une quête de sens qui a commencé après la disparition de ma mère lorsque j’avais seize ans. Comme j’ai été élevé dans une famille profondément catholique, cette perte m’a conduit à chercher des réponses à travers la foi. J’ai alors envisagé de devenir prêtre et suis entré au séminaire, espérant y trouver un apaisement spirituel. Cependant, la découverte de mon homosexualité m’a peu à peu fait remettre en cause cette voie. En m’éloignant des enseignements rigides de mon éducation religieuse, j’ai commencé à explorer une spiritualité plus ouverte, plus en harmonie avec qui je suis.


Depuis mon adolescence, des visions d’une autre vie se sont imposées à moi. La première eut lieu lors d’une promenade en forêt : un flash intense m’a transporté dans un autre lieu, à une autre époque. J’étais à New York dans les années 1980, devant les imposantes tours jumelles. Mais plus surprenant encore, dans cette vision, j’étais une femme. Cette métamorphose ne m’a pas troublé. Je ressentais au contraire un profond sentiment de familiarité, un lien inexplicable avec cet endroit et cette époque. À mes côtés, un homme aux cheveux blonds et aux yeux pétillants marchait avec moi. Il y avait une complicité silencieuse entre nous et nos mains se frôlaient avec tendresse. Au sol, un exemplaire du magazine People Weekly de mars 1985, avec Madonna en couverture…


D’autres visions sont venues ensuite : des images de la Route 66, d’une petite ville côtière américaine, de rencontres avec des écrivains et des poètes…


Au fil du temps, la nécessité de comprendre ces expériences est devenue essentielle. Qui était cette femme dont je percevais la vie ? Existait-elle vraiment ? J’ai alors commencé des recherches, exploré des archives, interrogé des personnes, essayant de rassembler les pièces de ce puzzle intrigant.


Aujourd’hui, je souhaite partager mes réflexions avec vous. Mon objectif n’est pas seulement de résoudre un mystère personnel, mais de vous inviter à explorer les profondeurs de votre propre existence. Avez-vous déjà ressenti une affinité inexplicable pour une époque, une personne ou un lieu ? Et si ces impressions étaient les réminiscences d’un passé oublié, des souvenirs inscrits au cœur de vos cellules, influençant ce qui vous anime et vous attire aujourd’hui ?


Au fil de cette lecture, des pensées ou des intuitions peuvent émerger en vous.  Je vous invite à les noter dans un carnet, car revisiter son passé – qu’il concerne cette vie ou peut-être d’autres – permet d’ouvrir la voie à un avenir libre et puissant, tout en vous rapprochant de votre destinée.


Voici l’histoire de Meik, l’homme que je suis, et de Jane Robinson, celle que j’étais. Deux vies, une seule âme.





I

Jane 
Lancaster, USA, juillet 1968


Je longeais une rue près d’un centre commercial. Les enseignes lumineuses des magasins clignotaient faiblement, certaines étant même complètement éteintes. Les murs des bâtiments, couverts de graffitis et de fissures, témoignaient de l’abandon progressif du quartier. L’architecture austère et délabrée ajoutait à l’atmosphère peu rassurante, chaque coin de rue semblant cacher des secrets enfouis depuis longtemps. La chaleur écrasante de cet après-midi d’été n’aidait pas à apaiser mes nerfs. Mon cœur battait plus vite que d’habitude, comme une alarme silencieuse.


Je resserrai ma veste autour de moi, même si la chaleur était étouffante. Il s’agissait plus d’un geste de réconfort que de besoin. La solitude et l’incertitude écrasaient mes épaules, chaque pas résonnant comme un écho de mes pensées troublées. Perdue dans mes réflexions, je sursautai lorsqu’un garçon au visage sympathique, avec une dent tordue, sortit d’une échoppe appelée Le Cactus Rabbit Magic Shop avec un large sourire. Celle-ci se démarquait nettement du reste du quartier par ses vitrines colorées et accueillantes. Poussée par une curiosité irrésistible, je décidai d’entrer.


Dès que je passai la porte, une douce odeur d’encens m’enveloppa, chassant instantanément mes craintes. Les murs étaient couverts d’étagères remplies d’accessoires de magie, de chapeaux, de baguettes… Un calendrier, accroché de travers au mur, indiquait une date : juillet 19681. Je me sentis comme transportée dans un autre monde, un monde où l’étrange et le merveilleux se côtoyaient sans effort.


Je commençai à déambuler parmi les articles, effleurant du bout des doigts les objets exposés, fascinée par leur étrangeté. C’est alors qu’une voix féminine, douce et mélodieuse m’interpella :


— Vous trouvez ce que vous cherchez ?


Je levai les yeux et rencontrai le regard bienveillant et souriant d’une femme. Elle était très belle avec ses cheveux bruns ondulés et son regard pénétrant. Il y avait quelque chose de réconfortant et de mystérieux en elle.


— Pas vraiment, répondis-je, hésitante. Je suis un peu perdue. Je cherche des livres spirituels.


Elle hocha la tête avec une compréhension silencieuse.


— Nous vendons principalement des livres pratiques sur la magie, mais rien sur la spiritualité. C’est difficile de trouver ce type de livres à Lancaster.


— Oh, je vois, dis-je, un peu déçue, sentant l’espoir me quitter peu à peu.


Elle me regarda intensément, ses yeux semblant percer mon âme.


— Je m’appelle Ruth, ajouta-t‑elle en souriant. Et vous, quel est votre prénom ?


Je répondis avec une certaine hésitation, comme si je rechignais à me confier à cette inconnue.


— Jane… Teresa.


Elle sourit chaleureusement.


— Jane Teresa, c’est un très beau prénom. Vous savez, cela me rappelle sainte Thérèse de Lisieux de France, dit-elle en imitant maladroitement l’accent français. Sa voie de confiance et d’amour est une source d’inspiration pour beaucoup.


Cette remarque me fit sourire.


— Merci.


Elle continua mystérieusement :


— Parfois, il suffit d’écouter son propre cœur pour trouver ce qu’on cherche. Et vous, qu’espérez-vous réellement trouver ici ? Elle me regarda comme si elle m’attendait depuis toujours, comme si elle lisait en moi.


Je pris une grande inspiration avant de répondre.


— J’espère trouver un sens à ma vie, peut-être même une solution à mes problèmes.


Elle hocha la tête avec compréhension.


— Chercher du sens est une quête noble. Mais n’oubliez pas que les réponses les plus importantes se trouvent souvent en nous-mêmes. Les objets et les lieux peuvent guider, mais c’est votre cœur qui vous donnera les réponses.


Je sentis que Ruth était une personne à qui je pouvais me confier. Malgré ma réticence initiale, je laissai échapper mes pensées les plus sombres.


— J’ai perdu ma mère il y a vingt ans. C’est encore très douloureux. J’étais enfant, mais je me souviens de tout, j’ai dû apprendre à vivre et à grandir sans elle. J’ai aussi perdu d’autres personnes…


Ruth me fixa avec une compassion infinie.


— Je suis désolée pour vos pertes, Jane. La douleur d’un deuil, celle d’un éloignement, peut durer des décennies. Connaissez-vous le Livre des morts des anciens Égyptiens ?


Je secouai la tête.


— Non, je n’en ai jamais entendu parler.


Ruth sourit doucement.


— C’est un livre profond et réconfortant. Il parle de la vie, de la mort, et de ce qui vient après. Il pourrait vous apporter un certain apaisement et des réponses à vos questions spirituelles.


Elle me regarda un instant, puis demanda :


— Combien de temps restez-vous à Lancaster ?


Je répondis :


— Je repars après-demain.


Ruth hocha la tête avec un sourire mystérieux.


— Revenez demain, Jane. J’aimerais vous enseigner quelque chose.


* * *




Meik
Alsace, France, juillet 2006



La scène avait disparu. Ces visions devenaient de plus en plus fréquentes, de plus en plus précises. Au début, elles apparaissaient soudainement, mais cela ne m’empêchait pas de poursuivre mes activités. Par exemple, si j’étais en train de cuisiner, je pouvais le faire sans interruption. Cependant, à mesure que ces expériences devenaient plus « immersives », elles se manifestaient uniquement lorsque j’étais en état de réceptivité, comme pendant la méditation. Mais je ne comprenais toujours pas ce que je voyais. J’avais seize ans, j’étais de tradition catholique. Je savais que ces manifestations étaient peut-être des messages divins, mais je n’arrivais pas à les interpréter.
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